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Actualité 


Stades 

La pluviométrie enregistrée ce week end varie de 
moins de 5 mm pour les postes de Villeroy (77), 
Chevry Cossigny (77), Dourdan (9 1 ), Villiers le 
Bâcle (91) par exemple, jusqu’à 14 mm pour ceux 
de Nemours (77), Courdimanche sur Essonne 
(91) 

COLZA : floraison en cours - premières siliques 
visibles 

BLE TENDRE : les écarts de stade s’accroissent 
avec des situations encore à épi 2 cm et les plus 
avancées qui ont dépassé les 2 noeuds. Majo- 
rité de parcelles au stade 1 noeud. 

ORGE HIVER : Développement toujours rapide 
avec le dégagement de la dernière feuille. Appa- 
rition prochaine des barbes. 

BLE DUR : épi 1 cm à 1 noeud. 

ORGE PTPS : tallage - décollement de l’épi. 
POIS PTPS: 3 à 6 feuilles. 

POIS HIVER: 7 à9 feuilles. 

FE VEROLE : 3 à 4 feuilles. 

BETTERAVES : cotylédons à 2 feuilles. 

LIN PTPS :2 cm 

MAIS - TOURNESOL : germination - levée 


Ravageurs colza 

Les attaques de charançons des siliques démar- 
rent d’abord en bordure des parcelles, avant de 
progresser vers l’intérieur du champ. Les atta- 
ques de cécidomyies, qui profitent des piqûres 
de ponte de charançons pour pondre à leur tour 
dans les siliques, sont essentiellement concen- 
trées sur les tours de champs. 

Une protection des siliques limitée à la bordure 
des parcelles est souvent suffisante. 

Les infestations de charançons des siliques 
relevées ce lundi (en présence de vent) sont 
globalement modérées. De rares situations, no- 
tamment en Essonne (voir carte) approchaient 
du seuil de nuisibilité de 1 charançon pour 2 
plantes (soit 0,5 charançon par pied), notamment 
des parcelles proches de bois. Raisonnez l’ inter- 
vention. 

Sclérotinia colza 

La prédiction en matière de risque sclérotinia 
reste toujours difficile compte tenu de la spécifi- 
cité du cycle (contamination des pétales puis 
colonisation de la feuille et de la tige), avec des 
facteurs climatiques (température, pluie, hygro- 
métrie) susceptibles à chaque étape de freiner ou 
d’accélerer la maladie. 
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Quelques éléments d’appréciation : 

- de nouvelles contaminations de fleurs ont 
eu lieu avec le passage pluvieux du week end, 
selon le modèle, 

- la hausse des températures dans la semaine 
va accélérer le processus de chute des pre- 
miers pétales, 

- de nouvelles apothécies sont visibles. 

La majorité des parcelles est au bon stade 
pour positionner la protection fongicide sclé- 
rotinia cette semaine, avant la prochaine 
dégradation. 

On n'observe pas de maladies sur le feuilla- 
ge, mis à part quelques taches de phoma. 


Maladies blé 

La situation est relativement saine pour la 
septoriose, les rouilles sont absentes, par 
contre on note des développements par- 
fois importants d'oïdium, qui peuvent né- 
cessiter un démarrage de la protection fon- 
gicide. 


Pour la septoriose, les données du modèle 
PRESEPT indiquent que l’on a eu une pha- 
se de contamination avant l’hiver, respon- 
sable des taches actuelles sur les feuilles 
les plus basses. L’hiver froid et peu arrosé 
n’a évidement pas été favorable à la mala- 
die. On a retrouvé de rares épisodes con- 
taminateurs fin mars (taches en cours de 
sortie). Les contaminations, un peu plus fré- 
quentes d’avril, sont en incubation. Cela se 
traduit au champ, par des symptômes le plus 
souvent visibles sur les F6 définitives (4ème 
feuille déployée actuelle), voire sur quelques 
F5 pour des parcelles déjà à 2 noeuds (sur 
BERMUDE et SANKA RA par exemple). 


L’oïdium est observé dans notre réseau 
essentiellement dans le sud Seine et Marne 
(sur CAPHORN, MERCATO, SANKA- 

RA ), le nord Seine et Marne (sur AL1XAN, 

MERCATO....), et le Val d’Oise(sur ALIXAN, 
CAMPERO....). avec des symptômes au plus 
haut sur la deuxième ou troisième feuille ac- 
tuellement déployée. 


En bref 

Ravageurs 

protéagineux 

Sur pois comme sur féverole, les infesta- 
tions de sitones restent globalement faibles 
à modérées. La présence fréquente d’enco- 
ches sur les derniers étages (5 à 1 0 par feuille 
en moyenne), n ’ est observée que sur quel- 
ques féveroles du Val d’Oise. 

Ce ravageur présente moins de risque, à 
partir de 5-6 feuilles. 


Premiers pucerons ailés observés sur une 
féverole. A suivre. 


Ravageurs blé 

Les premières dégâts de lemas sont déjà 
observés. 


FREQUENCE SEPTORIOSE 


Variété 

F5 

F6 

ALLIXAN (2) 

10% 

60% 

ALT1GO (3) 

3% 

96% 

APACHE (5) 

0% 

0% 

BERMUDE (3) 

20% 

60% 

CAMPERO (4) 

0% 

37% 

CAPHORN (5) 

5% 

42% 

DINOSOR (4) 

2% 

50% 

KORELI (2) 

5% 

40% 

MERCATO (5) 

0% 

36% 

SANKARA (2) 

25% 

45% 

TOISONDOR (3) 

0% 

0% 


( ) nombre de sites 
A 2 nœuds la F2 apparaît 


